
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

LA LETTRE 

DU SALON DES POÈTES DE LYON 

Association Loi 1901 – siège social – Palais de la Mutualité – Place Antonin Jutard 69003 LYON 

Septembre 

 2021 

ÉDITO 

 

Chers amis poètes, 

 

Un frémissement de liberté va agiter nos inspirations. 

Les masques commencent à tomber. Les confinements 

ne produiront plus inquiétude, incompréhension, 

repentance, voire terreur. La lueur d'espérance s'est 

allumée et efface peu à peu toutes ces peurs.  

Pour enfin retrouver, revivre, et malheureusement dans 

l'inconscience de l'hier comme si de rien n'était.  

Combien pourtant face à ce nouveau prédateur inconnu 

de l'homme, venu d'on ne sait où, peut-être telle une 

punition, n'y avait-t-il pas eu comme une volonté 

rédemptrice sous-jacente, voire clairement exprimée de 

refaire le monde autrement.  

 

Mais au diable toutes ces bonnes idées, ces promesses 

de sagesse alors que le tournis des convoitises, des 

plaisirs faciles exacerbant les égoïsmes, sont toujours à 

portée de main de chaque individu des sociétés dites 

avancées. Ces états qui tout simplement se précipitent 

à la vitesse des algorithmes plus performants vers leur 

propre disparition.  

 

Alors ?  

Alors que peuvent les éveillés des obscurantismes, les 

émotifs à la beauté, les contemplateurs des soleils, les 

embrasseurs d'étoiles, les émerveillés de l'amour, les 

fous du monde vivant ? Que  peuvent, les poètes, 

dépositaires privilégiés devant la création de cette 

mission pour tempérer et pour magnifier choses et 

sentiments qui les entourent ou les touchent ? 

Sinon, penser, s'éblouir, déclamer, et semer à tous vents 

ces mots qui face aux dérives primaires et aveugles, 

peuvent nous réconcilier avec le bonheur d'être. 

Mes amis, après plus d'une année d'inquiétude, c'est 

notre retour en pleine lumière, toujours emplis de la 

même passion, de la même verve, oui, c'est la rentrée 

du salon, notre lieu, notre chaire pour crier à ceux qui 

veulent nous entendre que la terre n'est jamais aussi 

belle si tant est que l'humanité puisse enfin comprendre 

sa chance d'y exister et, pour ne pas effacer sa 

descendance, son devoir de la protéger. 

A vos plumes !  Il y a du grain à moudre !   

   
 Alfred de Loyarac 

Poétiquement vôtre 
Pour Maryse Cornet Carayol 
Présidente du Salon des Poètes de Lyon 
 

 

 

  

 

 

 

 
 
 

Mes anges gardiens 
 

D'où vient cette douceur qui anime leurs gestes? 
Par quel souffle divin leur présence adoucit 

Les maux de notre corps, ou ceux de nos esprits, 
Le ciel soit-il clément, ou bien soit-il funeste ! 

 
L'une et l'autre savent, dans l'acte manifeste 

De leur sacrifice, montrer leur acabit 
Si humble et doctoral, capable sans répit 
D'altérer la douleur en balade céleste ! 

 
Si le génial belge, de la sienne créait 

Une femme infernale à ne pas fréquenter, 
Que toi, ô Mathilde, sois Reine en bienveillance ! 

 
Et que, toi Mélanie, la blondeur de l'été 

Purifie ton regard de la vivacité 
Obstinée des anges gardiens de l'espérance ! 

 
Alfred de Loyarac 

 

 

 

 
 
 
 
 
 
 
 



 

Groupe d’études 2021/2022 
Les réunions se déroulent dans des locaux adaptés 

au travail en groupe : 
16 rue Nicolaï – 69007 LYON 

Code porte : 1602 
(métro Garibaldi, Ligne D 

Bus 9 ou 23 arrêt Tchécoslovaques) 
 

Étude de 18 h à 21h les vendredis 
 

15.10.2021 – 19.11.2021 – 17.12.2021 
21.01.2022 – 18.02.2022 – 18.03.2022 

15.04.2022 – 20.05.2022 (chez Maryse et Fred) 
 

Pour le 15 octobre 2021 voici les propositions 
d'exercices  au Groupe d'études  

du Salon des Poètes de Lyon  
 

La photo tout d’abord : 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

Les mots tirés du chapeau sont : 
 aimable, reine et flamme 

 
La phrase est :  

« Et l’histoire, malgré moi, s’est glissée dans 
mon cœur » (Jean Racine, Phèdre.)       

 
La proposition de Marylou Menant : 

L'ELLIPSE GRAMMATICALE - Féminin,                     
du grec elleipsis,du latin ellipsis =manque 

Figure de construction ou l'auteur omet 
volontairement quelques mots afin d'abréger le 

discours.                                                                                    
Le sens doit toujours rester clair et accessible. 

EX. Pierre mange des cerises, Paul (mange) des fraises. 
Dieu est  bon et l'homme (est) méchant.                              

Celui qui rend un service doit l'oublier, celui qui le 
reçoit (doit) s'en souvenir... 

                            
 

 

 

À vos plumes ! 

 

 
BLOG DU SALON 

Si vous voulez avoir de plus amples 
renseignements sur le Salon et ses 

activités, voir les photos de ses 
manifestations, lire les poèmes primés des 

adhérents du Salon, et bien d’autres 
gourmandises poétiques, nous vous 

donnons rendez-vous sur le site : 
LE SALON DES POÈTES DE LYON 

http://www.salonpoeteslyon.fr/  
 

 

            

L'école 
 

Qui n'a pas de souvenirs d'école 

De ces rentrées attendues avec inquiétude. 
Cartables flambant neufs sur les épaules 

Nous franchissions enfin  les grilles de notre école. 
Ma mère quelques temps avant m'avait pourvue 

du costume de rigueur blouse bleue, jupe marine 

corsage et socquettes blanches, j'étais fin prête. 
Sœur claire pour débuter l'année  
nous faisait dire une prière d'encouragement 
Enfin nous montions l'escalier et nous rentrions en 
classe 

Elle fleurait bon l'encaustique et nos bureaux 
flambaient sous le soleil 
Les encriers  remplis attendaient la plume de sergent 
major. 
Les bras croisés  nous écoutions, la première cour. 
 

Evelyne Le Cam 
 

 

 

 

Petite INFO de dernière minute, pour le partage du 

verre de l’amitié les dimanches, nous allons tenter 

cette année de ne pas demander de paiement, mais de 

laisser à disposition une « boite » dans laquelle vous 

pourrez glisser quelques pièces. Si cette solution 

s’avère permettre de faire fonctionner le bar nous la 

rendrons pérenne. 
 

 

 

 

 

 

 

 

http://www.salonpoeteslyon.fr/


 

Pour nous contacter :  

Présidente : Maryse Cornet-Carayol  -   06 73 52 59 03    

maryseca57@gmail.com 
Président d’honneur : Marcel Mutillod  

04 74 71 65 55 Ou 06 81 11 71 20 

mmutillodjb@wanadoo.fr 
Vice-président : Alfred Carayol : 06 75 22 15 82 

alfred.carayol@gmail.com 
Trésoriers : Pierre Platroz  

pierre.platroz@wanadoo.fr 
Tony Calouche – 04 78 40 85 39 

lcalouche@gmail.com 
Secrétaire générale : Jacqueline Paut  

04 72 65 64 43 Ou 06 84 88 47 89 
japoesie@yahoo.fr 

Responsable du blog : 
Gérard Demon – 04 74 01 54 29 

Sur notre blog, cliquer sur « contacter l'auteur » 
Responsable des concours : 

Maguy Boulet – 06 72 97 33 53 
Présentation Poésies déclamées – 

 aide au secrétariat :  
Jacqueline Lieber – 04 72 87 01 06 

jacqueline.lieber@orange.fr 
Relectrice - Envoi Internet : Renée Lampin 

09 50 25 55 01 – 06 24 79 90 11 
beline@lampin.net 

Responsable articles Lettres Salon : 
Paul Gros  

Membre du C.A. : Daniel Praeger  
04 72 36 97 95 – 06 98 93 41 06  

pradan@free.fr  

 
Les poètes ayant reçu des prix lors de 

concours extérieurs peuvent le faire savoir 
en envoyant leurs poèmes et les prix 

obtenus à :  
japoesie@yahoo.fr  

pour que nous puissions en faire part sur 
« La lettre du Salon des Poètes de Lyon » 

LAURIERS GLANES 
Christiane Gothié a reçu  en  2021 
le Prix Société Tradition Littéraire  

à l'Ecole de la Loire 
et est  lauréate des jeux Floraux de 

Picardie  
pour la poésie libre  

Pierre Platroz a reçu le 1e prix avec son 
texte « LYON » et 

Maryse Cornet Carayol a reçu le 2e prix 
avec son poème « EZE ». au concours de La 

Valise aux rimes  
(au profit des « Enfants de Madagascar ») 

 

 

 

 

 

 

 

Paroles de vieille femme 
 

Si je vous racontais 

Vous qui ne croyez pas 

Que la Divinité est là 

Habitant nos milliers de cellules, 

Avec un petit sourire narquois 

Vous me diriez : Sornettes! 

 

Et pourtant 

Si nous écoutions 

Dans la profondeur abyssale 

De l’univers en marche 

Le chant de l’expérience humaine 

Nous ne serions que joie, paix, 

Sérénité, amour, partage 

À genoux pour remercier et contempler 

Le support étoilé, suivant avec nous 

Le but suprême de l’immensité, 

Bulle de lumière, siège de l’esprit. 

 

Âme universelle qui sommeille 

En attendant que s’éveille 

Splendide l’œuvre de l’humanité, 

Aux sentiers d’ailleurs inexplorés. 

 

La terre est notre bonne mère, 

La nature de ses frémissements 

Danse toujours avec les éléments. 

Et si nous devenions ses doux enfants? 
  

Sans armes, sans rage de l’argent. 

Vous me diriez nostalgie ! 

 Paroles de vieille femme, 

Sage ou assoiffée de liberté 

Â l’orée de son envolée… 

 

A M Personne 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

mailto:maryseca57@gmail.com
mailto:mmutillodjb@wanadoo.fr
mailto:alfred.carayol@gmail.com
mailto:pierre.platroz@wanadoo.fr
mailto:lcalouche@gmail.com
mailto:japoesie@yahoo.fr
mailto:jacqueline.lieber@orange.fr
mailto:beline@lampin.net
mailto:pradan@free.fr
mailto:jacqueline.paut@orange.fr


Les dimanches 

 du salon 

 

Bien sûr tous nos dimanches se terminent par une scène ouverte 
aux poètes  et slameurs de tous horizons... 

Entrée non adhérents : 7 euros  
À la SALLE DE LECTURE DE LYON 

39 bis Rue de Marseille – 69007 LYON  
Tram T1 ou Bus 35 – Arrêt Rue de l’Université 

 
Les rendez-vous du Salon des Poètes  

Saison 2021-2022 
 

 

Mardi 19 octobre 2021  

 
16 h 30 - Assemblée générale annuelle  

au Café des trois Rivières  
– 2 Place des Terreaux – 69001 LYON. 

(il sera nécessaire pour chacun de consommer une boisson 

pour nous permettre d’utiliser gratuitement cette salle) 
19h30- repas typiquement Lyonnais de l’autre côté de la 

place au Café des Fédérations-  
9 rue Major Martin- 69001 Lyon  

 pour ceux qui le désirent 
(voir bulletin d’inscription ci-joint) 

 

 

***  

 

 

Samedi 27 novembre 2021  
 

Remise des prix 
    Domaine Lyon Saint Joseph  

38 Allée Jean-Paul II, 69110 Sainte-Foy-lès-Lyon                      

15h - une partie musicale ponctuera                                          

les remises de prix aux lauréats  

Vers 18h un buffet conclura l’après midi.                      

avec le groupe : Mélouna & Co     

  

19h30- repas des poètes sur réservation                            
(voir lettre d’invitation ci-jointe) 

 
 

***  
 

 

Dimanche 12 décembre 2021 

 
14h45/18h30 – Salle de lecture de Lyon  

Récital de notre ami JEFF  
 

 

*** 
 

 

 
Dimanche   9 janvier 2022       

 
 14h30/18h30 – Salle de lecture de Lyon                                

Chantal FALLETTO  - Antoine HERMANT                     
Voix et piano JAZZ                                                            

Tirage des rois et reines de l’année 
 

 

*** 
 

Dimanche   13 février 2022 
 

14h45/18h30 – Salle de lecture de Lyon. 
La Saint Valentin étant toute proche nous nous 

proposons un après midi poétique                          
« très amoureux »,                                                              

pensez y déjà et préparez vos plumes ! 
 

Poésies amoureuses pour tous 
 

 
*** 

 
Dimanche   13 mars 2022 

 
14h45/18h30 – Salle de lecture de Lyon 
Conférence d’Anne Chantal Berger :  

Une ombre rayée… 
 Violette Maurice, déportée-Résistante. 

 
 

 
*** 

 
Dimanche   10 avril  2022 

 
14h30/18h30 – Salle de lecture de Lyon  

Spectacle préparé par « La valise aux rimes »   
 
 

*** 
 

Dimanche 15 mai 2022 
 

14h45/18h30 – Salle de lecture de Lyon 
Jérôme Rappo, poésies et chansons 

 

 
*** 

 
  Samedi 11 juin 2022 

 
Sortie annuelle 

Musée Jean Couty Lyon Saint Rambert 
Avec Restaurant  



Dans l’infini du temps 

 
Le vent marin s’enfle et s’emporte, 

Les souvenirs lui font escorte. 

Lorsque s’emmêlaient nos cheveux, 

Il tissait nos tendres aveux. 

 

Après le temps d’insouciance, 

Venait celui de l’oubliance ; 

Par ton message d’aujourd’hui, 

Notre  silence est   aboli. 

 

Car tu m’attends  dans cette chambre, 

Dans l’aube claire aux reflets d’ambre. 

Je voudrais caresser ta main 

Quand s’accomplira ton destin. 

 

Je suis près du lit, je t’appelle, 

En vain je cherche une étincelle ! 

Mais ils ont scellé ton regard 

Et désormais il est trop tard. 

 

« J’ai dans la bouche un goût de cendre » … 

 
Marylou Ménant   

Aimer la vie 
 

C’est une marque déposée 
Par l’éternité fabriquée 
Que tout chacun peut acquérir 
D’après son souhait, son désir. 
 

Il n’est pas besoin d’être riche 
Encore moins un beau pois chiche 
Pour profiter sans tatillon 
D’un’ qualité sans malfaçon. 
 

Dans tous les instants de la vie 
Elle est d’un usage multiple 
L’incrédule ici perd son pied 
Pour exiger la qualité. 
 

Elle est petite, elle est légère 
La pirouette aime bien faire 
C’est une bulle de savon 
A suivre sans condition. 
 

A tous les vents, elle se prête 
Sachez la poser sous votre aile 
Fragile, il faut la dorloter 
Vous le rendra, vous le verrez. 
 

Je la cultive en ma mémoire 
Pour qu’elle reste sans déboire 
Elle est mon credo permanent 
Mon doux bonheur en tout instant 
 

Claudine Mestre-Petit 

Gardons l’espoir 

Quelques mots pour exprimer ma tendresse 

Fragile et précieuse à mes yeux, 

Elle ne se brise pas comme le verre 

Et j'ai effeuillé mes pages au travers de tes rêves. 

 

Les beaux moments de notre vie 

Ont jalonné notre chemin caillouteux. 

Que d'obstacles surmontés, 

Que de ruisseaux traversés! 

 

Mais ton sourire n'est pas un caprice 

Car la petite flamme inonde ma lumière. 

Elle est intérieure et intransmissible. 

Ne cherchons plus la fougueuse de notre jeunesse. 

 

Inutile d'ajouter la cerise sur le gâteau. 

Le surnaturel a déjà envahi nos nuits. 

Les silences, les regards à demi - mot 

Caressent nos désirs les plus fous. 

 

Ta présence agite ma brise du matin 

Main dans la main nous affrontons les lendemains 

Tu es ma tendre. Linette coléreuse parfois 

Ta vue me met en émoi et chavirer mon cœur 

. 

Nos futurs projets au cours des voyages 

Seront différents par leur saveur intérieure. 

Gardons l'espoir si les jambes ne nous portent pas. 

Et faisons battre notre cœur encore plus fort. 

 
Raymond Martin 

 

 

 

 

AVIS À TOUS LES AMIS DE LA POÉSIE 
 

ADHÉRENTS ET SYMPATHISANTS 
DU SALON DES POÈTES DE LYON 

 
Si vous souhaitez faire paraître un de vos 
poèmes dans la Lettre du Salon, vous êtes 
invités à l’envoyer à notre secrétaire, par 
courriel :  

 
japoesie@yahoo.fr 

 
À vos plumes, 

 
et à bientôt sur la Lettre du Salon. 

 

  

 

mailto:jacqueline.paut@orange.fr


 

La démangeaison 
 

Ce mal qui fait du bien qu’il est déconcertant 

Moi je n’y comprends rien, Dieu que c’est énervant ! 

 

Tout ça pour un moustique égaré sur ma peau 

Qui m’a piqué du sang comme on pompe de l’eau. 

Et voilà qu’un bouton par-dessus la piqûre 

Irrite mon esprit, l’envahit, le capture. 

Un désir prend mes doigts remplis d’excitation 

Et tombe sans férir sur l’endroit en question. 

 

L’envie de me gratter, de me gratter encore 

Me prend et me reprend, un démon me dévore. 

Plus je frotte ma peau et plus j’ai du plaisir 

Ce mal me fait du bien, oh à n’en plus finir ! 

Que c’est dur d’arrêter et de tourner la page 

Sous mes ongles en action, je frise le carnage ! 

 

Quelle perversité que la démangeaison 

Qui pousse à se gratter jusqu’à la déraison ! 

      
 Jean-Paul Giron 

 

Réveillez-vous ! 
 

Ouvrez les yeux ! 

L’été revenu, le soleil épanoui comble nos vœux. 

  

Retrouvant la douceur, et l’espace, et la vie, 

On flâne, on déambule, 

On respire, on circule. 

 

Mais certains, pourtant,  

Amers et gémissants, 

Esprits chagrins, ronchons attentifs aux sirènes, 

  

Ceux-là défilent, vocifèrent, se démènent 

Contre un vaccin, crient : « arbitraire, tyrannie ! » 

 

Ignorant le virus, et hurlant au complot, 

On pérore, on jacasse, 

Écoutant de mauvais bergers, on suit le flot 

Crédule qui passe. 

 

Ouvrez les yeux, regardez là-bas ! 

 

Regardez à l’Est les hordes sombres, 

Les hordes qui déferlent et sortent de l’ombre. 

 

Voyez la vraie tyrannie, la vraie dictature ! 

Des loups enturbannés piétinant le futur 

Pourchassent sans vergogne la voix qui se dresse 

Contre leur joug, pour la liberté de la presse. 

Tribunaux arbitraires, avenir obscur, 

Ils interdisent aux fillettes la lecture, 

Les criminels paradent, fondent la détresse, 

Là, les femmes tremblent, l’humanité régresse. 

 

Ouvrez les yeux, réveillez-vous ! 

 

Jusqu’à quand oserez-vous, êtres immatures, 

Ce langage odieux, ces comparaisons infâmes ? 

Écoutez la raison, chassez tout amalgame, 

Reprenez-vous, cessez cette caricature. 

 

Loin de nos égoïsmes ne faudrait-il pas, 

Calmant cris et aigreurs, oser chercher enfin 

Avec bon sens et harmonie, le bien commun ? 

Laissons l’acrimonie, marchons du même pas. 

 
Hermeline 

 
 

 

 

SALON DES POÈTES DE LYON  
 

RAPPEL DES COTISATIONS  
N'OUBLIEZ PAS DE REGLER  

VOS COTISATIONS  
EN OCTOBRE 2021 

NOUS VOUS EN REMERCIONS  
PAR AVANCE  

 
Cotisations 2021-2022  

D'octobre 2021 à juin 2022  
 

Individuel : 32 euros  
Couple : 46 euros  

Étudiant/Personne en difficulté :  
15 euros  

Adhérent lointain : 20 euros  
Groupe d’Études : 6 euros  

 
Payables par chèque à adresser  
au Trésorier Pierre PLATROZ  

332 rue du Bourg 69380 DOMMARTIN  
 

Un don supplémentaire 
sera toujours apprécié,  

avec tous les remerciements du SALON  
 

 

 

 

 

 

 
 



 

Les nouveaux concours de Poésie 2022 
 

(Jeunes et adultes, Haïkus  

et Poèmes Courts, Mignardises) 

seront ouverts à la rentrée 2021-2022 

La date limite pour les envois est fixée au : 

31 MARS 2022  
(le cachet de la poste faisant foi) 

 

SALON DES POÈTES DE LYON 
PALAIS DE LA MUTUALITÉ 

PLACE ANTONIN JUTARD – 69003 LYON 
 

 
 
 
Garou je t’aime 
 

Dans la chaleur de ta fourrure qui vient me réchauffer 
le cœur 

Dans la douceur de ton regard qui vient me dire lorsque je  

pleure 

Que tu veilles toujours sur moi en m’apportant le réconfort 

Ton ronronnement apaisant qui berce mes nuits d’inconfort 

Garou je t’aime 

Toi qui étais un chat poubelle tu n’en a pas tenu rigueur 

A tous ces humains inhumains qui sèment souvent le 

malheur 

Tu cherches juste ma présence et tes câlins me rendent 

heureux 

Mon pot de colle majestueux tu es mon chat très amoureux 

Garou je t’aime 

Cela fait dix ans que tu es celui à qui je me confie 

Quand nous dialoguons tous les deux sans même l’ombre 

d’un conflit 

Et le matin lorsque tu chantes parce que tu t’ennuies de 

nous 

Je suis le plus riche des hommes quand tu te loves dans 

mon cou 

Garou je t’aime 

Et je n’ose m’imaginer qu’un jour funeste tu partiras 

Pour visiter et découvrir l’immense paradis des chats 

Nous serons toujours connectés car rien ne nous séparera 

Dans l’au-delà bien protégée ta belle âme te survivra 

Garou je t’aime 

Certains diront en me lisant que cet amour est infondé 

Un chat est cruel, égoïste, paresseux et ne peut aimer 

Pourtant j’affirme ici qu’ils ont bien su évoluer 

Puisque pour nous parler, les chats excellent dans l’art de 

miauler 

 
Daniel   Praeger 

 
 
 
 
 

 
 
HOMMAGE à Samuel PATY 

 
Ils ont visé le cœur… ils ont atteint la tête  

De notre Enseignement cette fières conquête ! 

Ils ont visé nos cœurs voulant nous asservir 

Orienter l’existence vers un autre avenir. 

Notre vie est si belle en sa grande sagesse 

Chacun se doit de l’autre accepter sa promesse. 

Que l’on soit noirs ou blancs nous sommes frères et sœurs 

Dans la valeur des mots et non pas dans les peurs. 

 

Ils ont visé le cœur… pour mieux violer notre âme 

Souffleter l’Espérance, étouffer notre flamme. 

Imposer nos destins au paradis-enfer 

Des vierges enflammées de maître Lucifer. 

Nous sommes pour certains l’indéfectible cible 

Notre inacceptation se doit d’être intangible 

Face à cet agresseur cherchant à provoquer 

Et qui sournoisement veut nous faire abdiquer. 

 

Ils ont visé le cœur… et notre Liberté 

Osant se prévaloir d’une fraternité. 

Contre l’égalité ils ont fait un rempart 

Où se dresse l’horreur sous leur noir étendard.  

Enfants, réveillez-vous, ce monde n’est point nôtre 

Il faut se refuser à tous ces faux-apôtres 

Qui dans leurs minarets faïencés de vertu   

Se font du verbe ‘Aimer ’ un message incongru. 

 

Ils ont visé le cœur… d’un siècle de Lumière 

Soucieux de rayonner sur cette terre entière 

Pour semer au lointain l’Humanisme et l’Amour 

Et reléguer la haine au règne des vautours. 

Ho, Tout Puissant comment rien que pour un blasphème 

Pourrais-Tu accepter cette folie extrême ? 

Ton Nom est galvaudé en toutes confusions ! 

Pardonne et mets un terme à ces compromissions ! 

                                                                                                                            
Pierre Platroz 

 

 

 

 

 

CITATION  DU JOUR 

“Un amour naissant inonde le monde de poésie, un 

amour qui dure irrigue de poésie la vie quotidienne, 

la fin d'un amour nous rejette dans la prose.” 

 

  
De Edgar Morin / Les sept savoirs nécessaires à l'éducation du 

futur  

 

http://evene.lefigaro.fr/citation/amour-naissant-inonde-monde-poesie-amour-dure-irrigue-poesie-vi-73016.php
http://evene.lefigaro.fr/citation/amour-naissant-inonde-monde-poesie-amour-dure-irrigue-poesie-vi-73016.php
http://evene.lefigaro.fr/citation/amour-naissant-inonde-monde-poesie-amour-dure-irrigue-poesie-vi-73016.php
http://evene.lefigaro.fr/celebre/biographie/edgar-morin-1511.php


Je vous écris 
 

Je vous écris depuis le paradis 

Où j’erre dès que je fus refroidi 

Ici c’est insipide aucun émoi 

L’ennui me tue pour une énième fois. 

Dieu lui-même baille en son univers 

Où, partout, l’été se drape d’hiver. 

L’éternité n’a rien de captivant, 

Chérissez la terre aimez-vous vivants.  

Dieu m’a sommé d’être son messager; 

De l’homme il songe à se désengager 

Inspirez-vous de son céleste aveu… 
 

« J’ai toujours prodigué les mêmes vœux. 

Croire en moi, n’est vraiment pas nécessaire, 

Croyez en vous et j’en serai très fier. 

Des religions vous en vantez bien trop 

Libérez-vous de leurs jougs ancestraux! 

Pour mes faveurs comblez mes doléances… 

Vivez d’amitié, rire et bienfaisance. 
 

Rejetez vos religions actuelles 

Créez-en une enfin consensuelle 

Car jouir d’une seule religion 

C’est chanter ma gloire en toutes régions. 

Rêver de partage et simplicité 

C’est nourrir vos cœurs de…laïcité. 

C’est votre entente et non vos divergences 

Que requièrent toutes mes exigences. 

Alors si vous voulez me soutenir 

Et mon affection, enfin, obtenir 

Oubliez- moi…et cultivez l’amour 

En semant la joie ainsi que l’humour.  
 

Honorez ces vœux pour l’humanité, 

Le monde enchantera l’éternité. 

Ne me joignez plus à vos zizanies 

Moi…l’inconditionnel de l’harmonie. 

Merci d’immortaliser mes envies 

Et consommez le bonheur à l’envi» 

Je vous ai instruits des souhaits de Dieu. 

Si vous voulez émerveiller vos cieux, 

Préservez-vous des haines…des conflits 

Et l’extase submergera vos lits. 

C’est à ce prix, moi, je vous le prédis, 

Que Dieu voudra purger le paradis 

De cette froidure inondée d’ennui ; 

Et ses bienfaits seront vos divins fruits. 
 

J’aimerais tant retrouver mes plaisirs 

Apaisés, pour moi, Dieu de ses désirs 

La paix, sur terre, incitera mes rires 

En ce paradis où j’erre à mourir. 
 

Tony Calouche 
 

Délire capillaire 
 

Trombes d’eaux. Les cheveux foncent et s’allongent. 

Tes cheveux, une armée 

à moi resteraient attachés. 

Avoir la confiance de ses troupes, 

voilà la force d’un bon chef ! 

Tant que quelques cheveux résisteront à Calvitie 

Tant qu’un épi audacieux, une mèche rebelle 

S’illustreront au front… 

Foin de la vie! Mes cheveux fourchent. 

Les cheveux un rempart, entre ta peau et moi? 

Rubans sont ces cheveux que je dénoue 

à ton cadeau de moi… 

Dans l’herbe haute de tes cheveux, paisible 

Une main ruminait. C’était la mienne 

Et tu pensais peut-être…tant va la fille au champ 

qu’à la fin elle t’enlace… 

Tes cheveux, pas gais? Et mes mains rament. 

Hors des eaux, par les cheveux 

On ramène les noyés! 

Balayées, les idées noires,  

Ballet de nos jours rose, les cheveux! 

Ta main se désaltère une instant 

A la flaque brune de mes cheveux dansants 

Et mon poème tiré par les cheveux vous destine 

Bruns blancs blonds nos délires à foison. 

 
Jacqueline Lieber 

 

Plumes 
 

Un frêle tourbillon de vifs battements d’ailes, 

Tout un escadron de moineaux 

Autour des bancs du parc venait en ribambelle 

Picorer aux pieds des poulbots,  

Assurés de s’offrir un vrai festin de miettes 

De biscuits, de pain, de gâteaux  

Ils s’invitaient gaiement jouant les pique-assiettes 

Au goûter de tous ces marmots 

Les charmants petits piafs, joueurs et intrépides  

N’accordaient jamais de cadeaux  

Les plus gourmands, les plus malins, les plus rapides 

S’emparaient des plus gros morceaux. 

Des pas de promeneurs crissant dans une allée  

Un furtif envol aussitôt  

Puis le joyeux retour de notre troupe ailée  

Venant picorer de nouveau. 

Les moineaux de jadis, hôtes des anciens squares  

Nos si gentils pierrots 

Se seraient-ils enfuis, soudainement plus rares 

Squatter jardins d’autres châteaux ? 

 
Monique Lepetit 


